
 
 
 
DELPHINE COINDET : BOOKSHOP 
5 septembre – 17 octobre 2015 
Vernissage vendredi 4 septembre 17 – 21 heure 
 
 
En reprenant librement le schéma du linguiste Roman Jakobson sur les « fonctions du langage », on peut envisager 
l'exposition « Bookshop » dans la continuité des expériences que Delphine Coindet mène depuis plusieurs années 
sur la fonction poétique du langage. Que ce soit à travers des sculptures représentant des lettres, des phylactères 
en carton, des calendriers sur papier, des fragments de discours écrits ou énoncés, la matérialité propre des 
signes et des codes du langage est exposée sans pour autant délivrer un message déchiffrable.  
 
On a souvent évoqué le caractère iconique des œuvres de Delphine Coindet et en particulier le fait que, même 
matérialisées, ces dernières ressemblaient encore à des images de synthèse.  
Si son travail est en effet toujours en partie redevable de l'ère informatique - ses outils, son esthétique -, elle s'est 
néanmoins sensiblement détachée du virtuel pour renouer avec la matière - ses aléas, ses imperfections, sa 
familiarité. 
 
Certaines œuvres présentées dans l'exposition « Bookshop » sont inspirées de pièces anciennes. Le Tunnel 
(1994) aux dimensions architecturales est ici comme dupliqué à échelle réduite, texturé et décoré de manière 
démonstrative. Ainsi travesti, il donne forme à de gros livres colorés dont le style s'apparente davantage aux 
tableaux figuratifs de Philip Guston qu'aux sculptures de Tony Smith. 
 
C'est du domaine de l'imagerie numérique encore que proviennent les lettres aquarellées. Chacune est constituée 
d'une grille tracée à la main dont les cases sont peintes à l'aquarelle. Comme dans une image matricielle générée 
par ordinateur, la juxtaposition des points colorés forme une image.  
Mais là encore, Delphine Coindet opère un retournement. Réalisée à la main, cette police de caractères fortement 
crénelée manque délibérément de lisibilité et il est peu probable qu'elle serve un jour d'outil de communication. 
 
Des livres réels sont quant à eux insérés dans des sculptures ; hors d'usage, donc, au même titre que les autres 
objets / signes linguistiques peuplant cet énigmatique « Bookshop ».  
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